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1 DECLARATIONS 1",‘***urer î»n» supporteraient 
I A SOULIGNER irSSSL’,Jffht:-
I -------------- ma majorité .«««Se à la
fl VHON. M. KING v. Chamb", je veto que le gouver- 

—*---------  nenmt spit appuyé par une ma
ll A une assemblée tenue à Nee- _ ЧЩ ,ui permettre, lonqu’il

dePummétteroWi> РиПрЬмг|'и\гіТі1а N°UVe,le Aoeletwe Kh£* partTdes 'dfficùkési'prou- mie* P"4
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a science dune manière satiaj teres ordinaires d'impression de- qua pourvoi il avait décidé dLl- L’HON. M. MEIGHEN 

faisante. Nous savôfit, par exetnj hors, en plein midi. Les oiseaux ter devant le peuple. “Le gouver- 
ple, qu il n existe pas d'édafa* Taraient entendre" leurs chants nement dit-il. “aurai, pu rater ai, 
de chaleur puisque ceux-ci n< du soir dès le marin ;’et la votait- pouvoir. Plusieurs membres і du 
sont que J» reverbération des e] le refusa de se lever ! On est à peu Parlement qui ne sont ni liEé 
clairs ordinaires d’orages se prof près d accord aujourd’hui sur le taux, ni conservateurs, vinrèrtt 
(luisant au dessous de notre ho> point que cet état atmosphérique 
rizon. De même, la “Neige Rose”, extraordinaire a tes mêmes ral- 
remarquée sur certaines haute| sons d’être que le pea souprfog de 
montagnes, est une neige quel, diverses régions d’Angleterre<un 
conque, colorée-par de minuseu^ brouillàrd intense, compliqué Ô’é- 
les parcelles végétales apportées Pa:sse fumée. Mais d’où venaient 
par le vent. La “Pluie ide Sang” *l,n l’autre? La présence j du 
a une origine analogue. Les brouillard est présumée d’après 
“Pluies de Grenouilles”—ou,plus Cs. mdications barométriques j de 
exactement, de têtard—dont l’am ce î°.ur'î4" Peut-être la fumée pro 
pleur, du reste, a été sigullère- venait-elle, dé- vastes feux" de 
ment exagérée par l’imagination J”r<?s ™Bs *■ E^ts de New 
populaire, sont dues à une action '\“,rk et Pennsylvanie. Il est pos 
de quelques cyclone ou tournade, s,je que la fumée, transporté? 
assez violente pour bouleverser p?r Ie veBt dans les hautes ré- 
l’eau de ruisseaux, et emporter dc 1 atmosphère, soit des
lesdites têtards, mis і sec, loin f‘ndue subitement en arrivant 
de leur lieu denaissance. En fait, da"s,unc région ou l’air était plus 
4e vent, dans certaines région*, °". ”a,s 4U1 sait? La trtidi.

infectées de Sauterelles, a été ^Kn nous * fonservé d’autre.sjda 
parfois assez fort‘pour transpot- . ,alssa de mauvais pou
ter à une grande distance d|s 11 -v a notamment le
“Nuages” de ces animaux nui- ce Çî0,d Vendred , j
sibles. Toutefois, il est des ce- "c<'lehre au Nouveau Bruns 
riosités météorologiques, relati- ",m™e en 
vement modernes, qui n’ont ja
mais été expliquées premptoités 
ment. C’est ainsi que l’on discute 
encore sur les causes du fame|X

IMPERTINENCE 1.

G. N. TRICOCHEil
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Les chiffres ont une valeur incontestable. Les statis- 
, tiqueS, qui sont une compilation de chiffres, montrent par
rots 1 absurdité de certains faits politiques.

D’après le recensement de 1921, la population totale 
du comte de Madawaska est dg 20,138 habitants. Cellfe de 
j * xo^v7-7C\e comPren(^ 22,839 habitants, formant un total 

^ P0^131'011 française de Madawaska s’élève 
A 18,915, celle du comté de Restigouche à 14,057, formant 
une population française totale de 32,972.

A** Prem’er coup d’ôeil, il est facile de constater que 
75% de. la population de ces deux comtés est française, 
démontrant une (majorité assez élevée pour en tenir comp
te. Deptois vingt ans près, cette circonscription a été re , 
présentée aux Communes d’Ottawa par un député de 
langue française. Nous nous défendons de vouloir criti
quer, en bien ou en mal,- les actes politiques dç ce repré
sentant qui vient encore d’être choisi par les libéraux des 
deux comtés. Au cours de la campagne, qqi est déjà corn 

—mencée, les électeurs apprendront tout ce qu*a fait ou ce 
que n’a pas fait et aurait dû faire le député sortant d< 
charge.

. Ce que nous voulons dénoncer aujourd’hui comme tint 
moquerie, Une impertinence, c’est le choix de la conven
tion conservatrice. Un candidat de langue anglaise a été 
choisi, pour représenter une population au trois quart 
française. Rien ne peut être plus absurde, et pour le dé
montrer clairement répétons ce que disait çe matin 
personne de langue anglaise vivant depuis quelques mois 
parmi nous; “Que feraient les électeurs d’un comté an 
glais, disons Saint Jean, si un acadien avait l’audace de 
poser sa candidature?”

Et cependant l’audace du candidat conservateur et 
des délégués qui l’ont choisi est bien plus grande 

, Aucun français de cette province n’oserait aspirer à deve- 
njr député aux Confmtmes d’Ottawa s’il ignorait les deux 
langues officielles du
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tournée politique dans HOuest, 
fit devant un auditoire nombreux 
* Fort Wüüam, la déclaration 

, suivante, expliquant aoa program 
NIC de tirjf ! *?
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L’HON. Л.-В.С0РР !
, EST SENATEUR

L’HON. W. POSTE
LOI SUCCEDE

Xî...
“Je crois en un tarif francte-i ’ 

ment, sincèrement protcctaur.Ce 
qu’il nous faut en poursuit an: 
une telle politique n’est pas tant 
«f que nos ennemis aiment * ap
peler "protection élevée.” La dit,, 
se* la plu, importante «et de Ж

Is

L hon. A.-B. Copp, secrétaire montrer que notre tarif nrotee*

demission a été accotée ; M permette à nos hommes d’affaire* 
Çopp a été nommé vendredi âer de se sentir protégés et installée 
mer snateur pour combler la va- ,Ur un terrain où il, pourrofï 
cance dans le Nouvrau Bruns construire. Nou, n’aurons jarn.-R 
ivick. I.’hon. Walter Foster, an- Je progrès industriel en «para 
cien premier ministre du Nouz tant que le tarif sera modifié à 
veau Brunswick a succédé à, M. la légerç par une dizaine de gerÿ 
Copp comme secrétaire <!’L.al au parlement, tant qu’il ne s-va 
Ces nominations ont été anéun- pas assis sur un principe so'ida 
céts par le premier ministry yen et compréhensible."
dredi dernier et ont été sanction- ? ' ‘_______y/
nées par le gouverneur généril. M. ROBERT FORKE

“Notre force est dans l’Ouest, 
mais je suis coqvaincu qu’un jour 
viendra où nous gagnerons 
Dominion à no« vues",* déti.v
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Maine, semble remon
ter au début <ju XIXe siècle: 
mais, chose étrange, l’on n’a a.i- 
nice donnée certaine sur lui, sauf 
que, probablement, І1 batt e tous 

fejSCuasyteUfeiSBtas- 
George Nestler Trîcoche
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I . Culllgan a oublié

pulation à grande majorité frânçàisé à la Chambre fédérale 
• où l’ùsage des deux langues est officiellement reconnu,

% et il ne connaît pas le français. Comment pourra-t-il com- fl pitrpp DDAA1?
prendre la majorité de ses électeurs, s^l est élu? Son uni- 1__PAlvm*BKUvh |
linguisme n’en fera qu’un demi-député dans le parlement. _________ . 3?ut ,e.n?8PdS se faPPe,le les
bilingue. Est-ce assez ridicule? Accident d’auto LarrieuS<et ses com^ Pon

Nous sommes heureux d’apprendre que les délégués _ ,Dimanche dernier, M. et Mme. y a queiques année™ МЛ-Гггіе'і- 
du comté de Madawaska ont supporté solidement le can- „dmoï,d B®"el“ant furent victi- est décédé depuis mais son oeu- 
didat acadien à la convention. Une fois de plus, ils ont descendaient^ Іг-НПаігГ* v,re de РгоР*в*Чоп de la bonne 
montré un grand bon sens. Nous espérons qu’ils pousse- MM. Viel et Lee de St-François F^nce-ArfdC<TVmaf а,ЄхгMinf' 
font le sens commun jusqu’au bout et donneront une leçon daqs l’auto Gray Dort de M. Viel ma_a n t ,рт et Лг~

*cet ' , r. &2A r
J.-G. B. contrèrent M. Albérie Long de и " commence

Clair, avec un gros char firme ; ’ otoe ПатГн T r”,"'"
Hudson. Les deux machines sc ?frappèrent; le Hudson versa mais C'S„a‘( ph.-
aucun des occupants ne fut blés- Я п^іІ Ун français et le Cer- 
sé. Le Dort fit deux ou trois ^Dollard des Ormeaux se pro- 
tours avant de s’arrêter et trois P de ,es evo,r 1 Edmundsto* 
Jes cinq passagers reçurent de 
graves blessures. M. l’abbé La- 
gacé, "curé de la paroisse, fut im
médiatement mandé sur les lieux.
Les victimes furent transportées 
à l’hôpital de St-Bàsile, Mme 

Boqenfant eut une jambe écra
sée, une mâchoire cassée, une é- 
paule démise et d*autres blessu
res de moindre gravité. Son é- 
ooux eut une jambe cassée. Le 
chauffeur reçut des blessures sur 
!s bras. Les deux autres occu
pants en sont sorti, sans trop de 
mal. Malgré toutes ses blessures, 
l’on dit que Mme Bbnenfant re
tiendra à "la santé. Toutes nos 
sympathies à ces malheureuses 
victimes.
Va-et-vient

—M. et Mme Aubé de Chat
ham, Mlles Mattée et Emely Col-. 
lin de-St Léonard, étaient de pas
sage ici mardi dernier.

—M. Paul Michaud, représen
tant de Gauvreau et Beaudry, é- 
tait ici au commencement de la 
semaine dans l’intérêt de sa" mai
son. *

—M. A.-J. Travers est allé à 
Cabano et St-Léonard au com
mencement de 1a semaine 
yage d'affaires.

ir - lus-BibtiZa M,
Douglas, lieutenant-gouverneur ae^nt a=**blêc à

de la Nouvelle Ecosse, a donné sa _randon. Dans 1 Est, a-t-il ajc.:- 
'émission qui a été acceptée par , °n est ®”5°re pbrtê 4 oub'-er 
!e gouvernement. M. James lc.s deux millions d’habitants d ч- 
Cranswick Tory, ancien ministre aemme.s depuis la tete des Grands 
sans portefeuille dans le gouver- - .acs Juaqu aux Montagnes lîi- 
îement Armstrong, a été désig- c , s's" . 
né comme lieutenant-gouverneur , , ‘Jader pf??Te,s'ste ****
en remplacement de M. Douglas. torc® de considérer comme ins-
_____  6 gnifitnte, les dissensions ex ?

tant au sein de son parti. “D'au
tres partis, dit-il, ont aussi leu 
différences, mais ils s’entende! 
і les camoufler.”

і
isail

:

U BONNE CHANSON
I

VHON. M. VENIOT
ETLWDRO
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M. HENRI BOURASSA
Après avoir décidé de se p-é- 

enter comme indépendant dan» 
e comté de Labelle, sur des ins 

tances réitérées d’un grand non 
hre d’électeurs de eé comté, M 
Henri Bourrassa a publié dan», v 
"Devoir” une lettre programme 
dont nous extrayons «e passa», 
suivant:

“Aujourd’hui, comme il y a 
trente ans, lorsqu, je sollicitais 
vos suffrages pour la première 
fois, mais avec une vision p;us 
largp et plus sereine ,je récla-ne 
un gouvernement ferme, une po
litique vraiment nationale, le res
pect du pacte fédératif, le traite
ment équitable de toutes les la
ces, le maintien de l’ordre social 
basé sur la famille, le rétablisse
ment de l’équilibre économique 
antre les provinces, les vffles et 
les campagnes, le rajustement -te; 
impôts t des charges publique» 
en vue de soulager les contribua
bles de ressources médiocres et 
notamment les familles nombreu
ses, attachées au soli meilleure- 
garanties du salut ‘de la natio» 
«lue les multitudes d’étrangir, 

importés à force d’argenLrecrue» 
«te 1 armée des sans-travail, des 

™
ujoutti-hui comme autrefois, 
fortifié iw les douloureu«c4 

expénences etla grande guei-ev 
je m oppose à toute manoeuvre 
propre à entraîner de nouveau > 
Canada dans un conflit où ?<m 
territoire ne serait pas directe, 
ment menacé. L, suprême devoir 
de 1 tous les vrais Vanadien. à 
l’heure kctueUe et pour des an
nées à venir, c’est de vivre rn 

n«—. » , і . paix et de travailler pour la paix:
0t*r„a’J 28 B°nfo,;raé?ent 4 if panser ,es de la guerre 
n fe.* d,sP°srtfons deo la nou- d’assainir le budget, de diminuer,sy.ssüMs s sjrîztesse

L’HON. M. VENIOT 
N’EST PAS CANDIDATune

a

COMEDIE-FRANÇAISE 
À LA SALLE DE 

L’ECOLE MER- 
CREDI SOIR

Çaraquet, N.-B., 29.—L’hono
rable M. P.-J. Veniot, ancien pre
mier ministr, du Nouveau Bruns 
wick, en refusant de laisser se. 
amis soumettre son nom à la con
vention libérale du comté de 
Gloucester qui a été tenue ici 
hier, a déclaré : “Je crois qu’ii 
est de mon devoir de continuer la 
utte pour le développement de 
l’énergie hydraulique du Nou

veau Brunswick sous le système 
de l’étatisation, et d’empêcher les 
gros intérêts d’obtenir des con
cessions qu’à mon avis, pour le 
bien de la province, ils ne de
vraient pas obtenir.

donner une représentation dans 
notre vil!, où, nous n’en doutons 
pas, elle »era accueillie avec eti.i 
succès coutumier.

Le sepctacle est composé pour 
plaire à Tous. L’XVEUGLE est 
une belle pièce, offrant une si
tuation extrêmement dramatique 
d’où se dégage une émotion in
tense, et suivie d’un dénouement 
heureux et moral. Un crime af
freux se prépare sous les yeux 
du public ibgoissé. La victime 

, présumée semble irrémédiable- 
1 ment comdamnée à un supplice 
hgrrible, quand tout à coup, la 
Providence, sous la forme de 
l’Angélus, vient la délivrer.

t
S

jI.
dans le courant" de l’hiver.

іCANDIDATS CHOISIS
m A EDMUNDSTON

M. Pius Michaud, député mi
nistériel sortant de charge, a été 
choisi unanimement comme Can 
didat libéral pour les comtés de 
Madawaska-Restigouche à 
convention tenue samedi le 26 
à St-Léonard. M. Michaud a rc 
présenté ces deux comtés depuis 
près de 20 ans. H est avantageu
sement connu dans cette circons
cription., "v.

—V1 La troupe de Comédie-Fran
çaise de M. Jean Nel qui viendra 
donner p ne soirée mercredi le 7 
octobre 4 la salle de l’Ecole, à Ed- 
mundston, sous le patronage 

• Cercle Dollard des Ormeaux,peut 
nous promettre un excellent spec 
tacle, car cette troupe en a donné 
cent quarante représentations 
çonaécutives depuis le 4 mai.

Après avoir joqé quatre semai
nes 4 Ottawa et ses environs, elle 
alla distraire tous lés centres ca- 
nadiehs-français du sud de l’On
tario, poussant jusqu’au Sault* 
Ste-Màrie, à plus de 700 milles de 
Montréal, vers l’Ouest. Puis, a- 

jprès un, brillant voyage autour 
du lac Témiscamingue, la troupe 
Jean _%! alla porter le reconfort 
d’une bonne; soirée de langue 

française 4 nos pionniers de l’A
bitibi De Hearst à La Tüquc, 
puis datw Si'ï 
autour du lac

m. •la І
; m

.
K

mcommerçant, de cette ville. Le 
convention a été présidée par M. 
J.-E. Pineau, marchand, de cette 
ville. Malgré l’inclémence Je lu 
température un bon nombre d’é
lecteurs s’étaient rendus à ce«ie

ÿ: №
Alora, on peut sécher ses lat

ines et se ШЩшdétendre les nerfs, car 
des scènes d’un comique irrésis
tible se déroulent ensuite.

La convention conservatrice 
pour le ahofx d’un candidat dans
les comtés de Madawaska-Resti- ___ ... . ...
gouche a eu lieu mardi le 29 sep- п кГг.Г Ч M
SfriJt СМ.”Г ^

occupe la charge de premier ma 
gistrat de notre ville depuis mi 
an. Le nouveau candidat adressa 
la parole 4 l’assemblée. M. J.-S. 
Royer, organisateur des forces 
conservatrices du district de 
Québec et Mtre Léo Bérub4*\»- 
vocat, adressèrent aussi la paro
le. A la clôture de l’assemblée 
on a annoncé que l’ouverture 

officielle de la campagne des con
servateurs aura lieu dimanche 
prochain, eà cetté ville, par mie 
grande assemblée à la salle pa
roissiale de S. François-Xavier.

>-r
Le spectacle commence à -8 

heures précises, dure deux heu
re* et demie et ne compte pas 
d’interruption, car les entr acte^ 
sont remplacés par la partie dc 
concert: chant, romances, chan
sonnettes comiques, monologues 
et duos comiques et dramatique, 
par tous les artistes de la troupe.

de Québec et vEÎtrésumé, il s’agit d’une belle 
ean, ce ne fu- soirée française, trè, intéressante 

rent que des succès. Afrès avoir et très amusante à la fois, un spec 
mpli un engagement au Théà- tacle de famille, absolument mo

tte Hie Majesty’s, de Sherbrooke, ral ,en tous points de vue.

elfe remplit un eng^ement d’une au ' ” 4 18 er
semaine au Théâtre Populaire, «"^«Iront. 
de Rimouàki, qu’elle visite pour la Nous ne saurions trop reoom- 
teeonde fois après avoir parcouru mander de choisir et retenir.de 
te’éÔte de Tracadie. bonne, places, dès maintenant,

& «tourner 4 Mon-

d’Edmundston. Le vote donna 
comme résultât 65 pour Culligan 

.et 43 pour Cormier.
M. Culligan sera donc le can 

didat à faire la lutte contre M 
Michaud.
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“АDan, les comtés de Cârleton 
et Victoria, k choix de 4a 
ventioiç. conservatrice a désigné 
llion. J.-K. Flemming, ancien 
premier ministre du Nouveau- 
Brunswidk, de triste mémoire, 

comme candidat devant faire la 
lutt, à T.-W. Caldwell, Indépen

mais
con- "en vn-K Bb T e

FEU WM-B. SNOWBALL
Chatham, N.-B.,—M, W.-B. 

Snowball, élu député de North
umberland en 1924 dans le der
nier parlement, est décédé ici,

m
dam.
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5- dimanche soir, après 24 heures
2 du u 
bail, qui fut lieutenant-gouver ^»teurs réuni 

duT-Nouvrau Bruuswkk.1
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